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Différentes parties de l’exposé

• L’exposé s’articule 4 points
Une brève description de la 
RDCongo,

• les forêts de la RDC dans le 
Bassin du Congo, 

• la biodiversité en RDCongo et 
• l’approche intégrée de la 

gestion des ressources 
forestières.



Brève présentation de la R.D.Congo

• Située à cheval sur l’Equateur et au centre  du 
continent africain la R.D.Congo constitue un vaste 
territoire d’environ 2.345.000 km2 entouré par neuf 
pays voisins : l’Angola, la République du Congo, la 
République Centrafricaine, le Soudan, l’Ouganda, le 
Rwanda, le Burundi, la Tanzanie et la Zambie.

• Le pays est aussi le domaine d’une grande diversité
culturelle, climatique, pédologique, 
géomorphologique, et végétale. Ses richesses 
naturelles  renouvelables et non renouvelables ont un 
potentiel sans commune mesure avec les autres 
nations du continent africain.



Brève présentation de la R.D.Congo (2)

• Son  importante diversité biologique est représentée 
par un complexe végétal  imposant et de faciès varié, 
allant de type forestier dense jusqu’aux savanes plus 
ou moins boisées en passant par les forêts claires 
habitats d’une faune également diversifiée,  
comprenant quelques espèces endémiques, rares ou 
uniques au monde. 

• Les plans d’eau intérieur occupent 3,5 % de 
l’étendue du territoire national et son potentiel 
représente plus de 50 % d’eau douce du continent 
constituant une importante source  potentielle 
d’énergie hydroélectrique.



Les forêts de la R.D.Congo dans le 
bassin du Congo

• Avec ses 200 millions d’hectares environ, le 
massif forestier du Bassin du Congo constitue 
le deuxième plus grand massif tropical d’un 
seul tenant au monde, que se répartissent 
l’Angola, le Cameroun, la République 
Centrafricaine , le Gabon, le Congo, la 
Guinée Equatoriale et la R.D.Congo. Cette 
dernière détient à elle seule 56 % de cette 
étendue.



Les forêts de la R.D.Congo dans le 
bassin du Congo (2)

• A part son rôle économique pour 
les pays respectifs, ce massif 
dont l’importance écologique est 
indéniable, constitue un 
patrimoine mondial qu’il importe 
de gérer de façon durable pour 
les bénéfices actuels et futurs de 
toute l’humanité. C’est là une 
grande responsabilité morale qui 
nous interpelle tous, 
gestionnaires, utilisateurs et  
bénéficiaires de la ressource.



La Biodiversité en R.D.Congo
• La végétation
• La végétation congolaise est en 

corrélation directe avec les facteurs 
pédo-climatiques et le relief. Les 
spécialistes en font ressortir sept types 
physionomiques relativement distincts 
comprenant : la forêt dense humide 
sempervirente ;  la forêt dense humide 
semi décidue ;  les forêts de montagne, 
les formations forestières édaphiques ; la 
forêt sèche ; la forêt claire et les savanes. 
D’après les estimations récentes 
réalisées, les forêts couvrent environ 55 
% du territoire national.



La Biodiversité en R.D.Congo
• La végétation
• Un effort est mené en vue de conserver 

des échantillons représentatifs à travers 
un réseau d’aires protégées dont cinq 
sont inscrites sur la liste du patrimoine 
mondial de l’Unesco. Il s’agit de la 
réserve de faune à Okapi, des Parcs 
nationaux  des Virunga, de la Garamba, 
de Kahuzi-biega et de la Salonga. Ce 
dernier, avec ses 3.600.000 ha, est 
sans doute le plus grands parc forestier 
du monde et qui a la particularité
d’abriter le chimpanzé nain, 
communément appelé « bonobo ».



La Biodiversité en R.D.Congo

• Ressources fauniques
• La R.D.Congo recèle, en termes de 

biodiversité faunique 352 espèces de reptiles,  
168 espèces de batraciens ; 1086 espèces 
d’oiseaux ; 421 espèces de mammifères, 1596 
espèces d’invertébrés aquatiques dont 1423 
d’eau douce et 183 marines ; 544 espèces 
d’invertébrés terrestres et 1606 espèces de 
vertébrés aquatiques. La faune ichtyologique 
compte une quarantaine de familles 
représentant plus de 1000 espèces dont près 
de 800 vivent dans le système du fleuve 
Congo. Le pays abrite par ailleurs plus de 
genres de primates que tous les pays du 
monde.



Approche intégrée de la gestion 
des ressources forestières

• La R.D.Congo est sans doute l’un des pays le mieux nanti en 
forêts. Avec ses 138 millions d’hectares, la forêt congolaise 
représente 47 % des forêts d’Afrique et 6 % de la superficie 
forestière tropicale du monde.

• Actuellement, la gestion des ressources forestières est confiée 
au Ministère de l’Environnement, Conservation de la Nature, 
Eaux et Forêts créé en 1975 et  qui dispose en son sein d’une 
direction de gestion forestière et de plusieurs services 
spécialisés parmi lesquels je peux citer le SPIAF (service 
permanent d’inventaire et d’aménagement forestiers). Deux 
entreprises para-étatiques sous-tutelle, assurent la conservation 
in situ et ex situ de ces ressources. Il s’agit respectivement de 
l’Institut Congolais pour la Conservation de la Nature (ICCN) et 
de l’Institut des Jardins Zoologiques et Botaniques du Congo 
(IJZBC).



Approche intégrée de la gestion 
des ressources forestières

• En matière forestière, un travail important a été amorcé depuis l’an 
2000 avec l’aide de la Banque Mondiale et de la FAO pour en 
améliorer la gestion. Un nouveau code forestier contenant plusieurs
innovations en matière de gestion forestière a été promulgué en 
2002 et une nouvelle vision pour une politique forestière nationale 
est en train de se mettre en place. 

• Un agenda prioritaire de relance du secteur forestier a été élaboré
pour planifier les différentes interventions dans le secteur forestier. 

• Dans le cadre de la formation et de renforcement des capacités, il y 
a lieu de signaler l’initiative louable de l’UNESCO, qui a conduit à la 
mise en place à Kinshasa, en 1999 de l’ERAIFT ( École Régionale 
post-universitaire d’Aménagement et de gestion  Intégrés des Forêts 
et des Territoires Tropicaux) une institution à vocation régionale 
pour la formation des cadres dotés d’une vision systémique de 
gestion des espaces naturels.



Approche intégrée de la gestion 
des ressources forestières

• La mise en pratique de cette nouvelle vision nous permettra de tenir 
compte de la complexité des problèmes qui se posent et de la 
nécessité de rechercher, de manière concertée et interdisciplinaire, des 
solutions à ces problèmes.

• En effet, sans la prise en compte et l’implication de l’ensemble des 
parties prenantes dans la gestion, sans un effort soutenu pour réduire 
la pauvreté et renforcer la durabilité de la gestion des ressources 
naturelles, la pérennité des ressources naturelles, même 
renouvelables, ne sera pas assurée. 

• C’est ici l’occasion de lancer un appel à la communauté internationale 
afin qu’elle viennent en appui à la R.D.Congo pour réparer les 
préjudices causés à son environnement, patrimoine de l’humanité.

• En tant que partie prenante à la Convention sur la diversité biologique, 
la R.D.Congo s’est engagée à poursuivre et à réaliser les objectifs 
poursuivies par  celle-ci.



Conclusion
• Pour conclure, la R.D.Congo est consciente de son 

rôle et de ses responsabilités dans le processus de 
la préservation de l’environnement et de sa 
diversité biologique pour l’intérêt national et 
international. Aussi, elle n’épargne aucun effort 
pour le respect de ses engagements 
internationaux et encourage des concertations à
travers des plates-formes nationales, sous-
régionales, régionales et internationales pour 
définir des axes stratégiques et surtout harmoniser 
les vues en termes de gestion durable des 
ressources forestières.



Conclusion
• Au niveau de la sous-région d’Afrique Centrale, la R.D.Congo est 

partie prenante à diverses organisations visant la gestion durable 
des ressources forestières dont notamment : la Conférence des 
Ministres en charge des Forêts d’Afrique Centrale (COMIFAC), la 
Conférence sur les Ecosystèmes des Forêts Denses et Humides 
d’Afrique Centrale (CEFDHAC), l’Organisation Africaine du Bois 
(OAB), etc. Elle encourage l’initiative du « NEPAD » en tant que 
facteur d’intégration économique et social des pays africains et de 
lutte contre la pauvreté. Pour cela la R. D. Congo aspire à la paix, 
seul gage pour remettre tout le monde au travail afin de réduire 
progressivement la pauvreté et ainsi prétendre à une gestion 
participative, durable et intégrée des ressources de la biodiversité. 
C’est de cette manière que nous penser rompre le cercle vicieux 
qui dit, je cite « la pauvreté détruit l’environnement et 
l’environnement se dégrade à cause de la pauvreté «



Je vous remercie.
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